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THÉORÈME SUR LES LIMITES DES RACINES REELLES DES 
ÉQUATIONS ALGÉBRIQUES. 


[Nouvelles Annales de Mathématiques, x11. (1853), pp. 286—287.] 


SOIT | f(æ)=0 


une équation algébrique de degré n, et supposons qu’en opérant sur f(x) 
et f’ (x) comme dans le théorème de M. Sturm, on obtienne les n quotients 


matb, dmth aw + bs... Ant + bn; 


il faut remarquer seulement qu'on obtient le n°" quotient, an® + bn, en 
divisant l'avant-dernier résidu par le dernier résidu. 


Formons la série de 2n quantités 
RRE PORTE ar Eh 
il n’y a aucune racine de l'équation 


f(æ)=0 


entre la plus grande de ces quantités et +% , ni entre la plus petite de ces 
quantités et — æ% *, 


* Prochainement, une démonstration de ce théorème généralisé. [p. 424 below.] 
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